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~TS DE LA. SEM&AINE*.

Lundi, 30 septembre-S. J@6mne, d.
Ml'adi, i octobre - S. Riémi, d.

lýlercrod4 ' 2 #S -SS. Ange3 gardiens, d,
Jeudi, 3 fi -S. Sacremnent, s. dl.
Vendredi, 4 et -S- Franrioitt, d. m.
Samedi, b fi .- lm. Conception, a. d.
Dimanche, 6 et -3. Rosaire, d. 2 et.

OFFICES DES ÊGLIbZS DE QUÉBEC.

BASILIQUE N.-D. DE QUÉEC. CùNGRÊGAýtIO.N' DE ii HAUTE-VILLE
messes basses To dimanche ?à 5 h.. 6 IL, Meeses basses à 5j, G~ et 7 h.-Sirmonr

7 h., 8 h.-Grandmme à 91 h. ; Vépres à et Salut à 5 h.
21 h. EGISE S. JEAi.-BAPTISTE.

EGLISE DE LA BASSE-VILLE. Mesces barses à 5j, 7' et 8 h.-Grand-
,Messes basses To dimanche à 8.20 B., 7 mes-co à 91 h ; Catéchisme, à 1 b.-Viprees

hi.-Ealut, 7 h. à 2 h..-.A-echcnufrêrie à 7hl.
EGLIB SAINT-IIOCH, EGLISE SAINT.SAUVEUR.

MessBa.sea le dimanche à 51, 81, 71, Messe bYisl iach ~ 4 4
8J h.-iran'mcsso à 91.-Cstêchisme à et 84.-Grand'lmese à 94.-Vêpres à 2 h,
1 h, Vêpreia à 2 h. et Archiconfrêrie à 7 h.

GON-\G IÉQATION DE SÂ1NT-11OCH. 1 CHAPELLE N.-D. DE LOURDEýS.
Musze baîse pour Congréganistes à 61 Lies3ses busses le dimanche àý ô et 7 h.

q.-randlmespe à 121 h. ; Vêpres à 2 h.;
hermon et Salut à 7hb.

TABLEAU DESl QIYARANTMI-EIIE
Lundi, 30 septembre-S. Michel.
M&rdi, 1 octobre -Aige<ariiery.
Jeudi, 3 -a S Abges (Benc).
Samedi, 5 4f -S. Patrice de Quêbtc.

Ibimrnnt- f6te du Saint-ROsnaire, indulgence pléniùic ainsi que pcudlant l'*octave
do reizo fète. itux fidèlJes qui S'étant confecssée et ayant communié prieront dans unec
églie suivant les Wncntic'ns du S. Pontife.

A couiercer le lor oecbre jusqu'à la Toussaint inolus¶vcmtnt, Io chapelet guivil
cs litnirs do Ir. S-tinte Vierge demr être ré &té tous Ici jours dana tontes4 1es églizzza

prirù'ii5îases et dr, misrsion; outre les indulgrncei déjý% acsrc l a récitztion du
dhtýt:e tirts litanier, le. ?. P>ontife accorde une indulgence do Sept ans et isept

qu.-r.intaineS à tou.s ceux qui zzu .-nt asizté à ccs pleuxcxes'lcespubliescety auront

%.7u -' qui aur*-nz t(-Ta:m~etepcé d'y araister rr.,ncront lks !Mtmz-
ir'il Iccceps en sy'-est - .t privemeant-acs mêmes priè&e3 aux m,*mn5ia.l OL

V i.,ý :.'.txc mduigcnco pténiùro aux coûadiLions .-rdinairc3 de la encl et do la
enixu uni% n o-t e c(.rJ<-"auw.x tldoèlc3 qui auotrslr5au raoins dis fois à -:sexr
c.ce.e ??dbticz ou teâ en £-Unt liçglinioment cmpUànie, Tas aurnt fit en pa.teulir.



LA

SEM1AINE RELIGJE1IJSE
DE QUJEBEC

Présent royal fait à l'Université-Laval par Sa Sainteté
.:.éon XIII

Le Saint Père a fait remettre au :Recteur de l'Université-La.vai,
Mgr B. Pâquet, pour la chapelle du Séminaire et de l'Université,
i.ule, miosaïique d'une grande beauté et d'une proportion assez consi-
déi-able ; elle a, avec sa corniche, qui est très -riche, quatre pieds
de huf eur sur trois pieds et demi de largeur.

Elle est ancienne et avait été donnée à un Pape par un empereur
dYAu triche. Bla se trouvait dans le petit palais ou casino de Pie
IV, situé dans les jardins du Vatican, casino que Léon XIIa
habité pendant les mois de juillet et aoùt de cette année.

Les Papes ne donnent d&habitude eeai espèces de cadeaux qa'aus
souverins. Léon XIII a bien voulu faire une exception pour
l'Univer8ité Lavai qu'Il aZ me d'une manière toute particulière.

Cette mosaïque, copie de la Compassion du Titien, est certairie-
ment la plus grande,' la plus belle et la plus vénéra ble, qui se
trouve au, Canada, tant à raison du sujet qu'elle représente qu'à
raison de son donateur..

Elle donne une idée parfaIte de la manière dont sont faits ces
objs3ts d'art et de ce que sont les grlrandes mnosaïques des basiliques
de Rome. L'original do la Urp4oidu Titien se conserve ù
Mu.tnich.

Dans la nouvelle ch-pelle du s~~armaintenant en construc-
tiDn, un autel séalsera dédié ài .14-D. des Do.uleurs, et la mosaï-
qrýe du Saint-Père cora placée deussus, avec un e inscription qui
rappeller'a auirgénérations les, plus recalécs le nom du grand Pontife

1-ionXI.



LA SEMAINE RELIGIEUSE.

Le séminaire a aussi reçu deux présents de l'exposition vaticane:
une étole d'une grande richesse, portant en broderies d'or et soie
les armes de Léon XIII répétées cinq on eix fois, et un joli osten-
soir, qui a été mis à l'usage de la chapille du grand séminaire.

ALLONS A LG MESSE

Il est une pratique de piété qui prime toutes les autres, qui est
à la portée de tout le monde, mais généralement bien négligée:
c'est l'assistance à la messe tous les jours.

Allez en effet à la porte des églises de la campagne et des villes,
voir défiler ceux qui répondent à l'appel do la cloche, et vous
constatez que c'est toujours le même petit troupeau, dont les hom-
mes forment naturellement la minime partie. Vous constatez
avec peine qu'un nombre considérable de bons chrétiens, assidus
aux devoirs essontiels de la religion, négligent complètement
l'assibtance à la messe quotid'anne, et qu'une foule de familles ne
sont pas représentées dix fois dans l'année.

Quoi de plus facile pourtant que cet inappréciable acte de piété,
et d'où vient que la plupart des chrétiens professent une si grande
indifférence pour l'adorable sacrifice de nos autels ? D'où vient
que tant de chrétiens qui croien' certainement que " la messe est
le sacrifice du corps et du sang de Jésus-Christ même, offert à la
Majesté divine, sous les espèces du pain et du vin, " ne répondent
pas à l'appel de Celui qi est la voie, la vérité et la vie? Un Dieu
qui se sacrifie pour l'homme, devrait mériter que l'homme ee sacri-
fie un peu poùr son Dieu.

Je ns'en ai pas le temps, dit-on généralement. Cela peut être
vrai quelquefois, ma-is rarement et pour un petit nombre. il est

-sans doate des occupations incompatibles avec le bonheur d'enten-
dre la messe chaque jour, mais, d'un autre côté, ces paroles: " Je
n'en ai pas le temps, " ne sont le plus souvent qu'un vain prétexte,
une excuse sans valeur, servant de paravant à la paresse, à l'indif.
férence religieuse et au manque de générosité. Suivez seulement
pendant deux heures ceux qui plaident défaut de temps, et vous
les verrez, dans ce court intervalle, perdre plus de temps qu'il
n'en faut pour entendre la messe.

Mais j'ai tant d'occupations, dit-on quelque fois. En avez-vous
plus que Saint Louis qui entendait régulièrement deux messes
ehaque jour? Au reste, si vous êtes réellement tenu d'économiser
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votre temps jusqu'à ce point> profitez des instants que vous passez
au pied "dle l'autel pour fauire vos priéros du matin.

"L'aumône n'appauvrit pas, nt la messe ne retarde point,"
dit un vieux proverbe. Ce proverbe signifie que tout homme sage
et laborieux peut, ordinairémeànt, faire des aumônes convenables
sans appuvrir sa famille, et qu'il peut aussi, chaque jour, enitendre
dévotement une messe sans ret:irdar son travail. En effet, que
faut-il pour ccla ? Se lever un peu plus tôt que son voisin pares-
seux, cesser de faire du jour la nuit, et do la nuit le jour, et tra-
vailler enfiuite avec p)lus d'ordre et de bonne volenté. Loin de
perdre son tenips, il en déca Ipe la valeur, et l'homme qui a fait le
moins de boa'ogne pentlart la journée qui vient de finir, n'est pas
celui qui a débuté le mat.*n eni entendant la messe.

Tous les prêtres sont ma-intenant tenus, avant de quitter l'autel,
de ré'citer certaines, prières pour la liberté de I'Egliso et pour le
salut de la société. Comment les fidèles s'uniront-ils à ces 1up.
plications qui les intéressent si vivement, s'ils n'assistent pas au
saint sacrifice de la miestze. On peut donc dire que l'assiduité à
la messe quotidienne es,:t le -ceux le plus ardent de Léon XLII.

"Ob 1 s>'écrie Mgcr de Ségur, qu'une journée commencée pieuse-
ment au pied des autels, accompagnée de la bénédiction de Jésus-
Hostie, est f tcilement chrétiorne, pure, ehaste, féconde en mérites,
fruc-tueuse pour le temps et pour l'éternité. Que de belles et de
boaine- provisions do patience, de force, de résignation, viennent,
puiser lM, pour la jour.aée, du pauvres âmes fatiguées, souavant
accablées sous le poids de l'éprouve." Oui, allons à la messe

h,'ejour, loi-squ'il1 n'y a pas d'î1nipossibilité physique ou m-o'ale.
Telle a toujours été la pràtique des fidèles dignes de ce nom.

S. Aiphnnse, jeune homme dans le mondé-, et célèbre avocat,
entendait la mnesse chaq4ue matin avant d'aller à l'audience.

Saint Etzéar, comte d'Ariain, d'accord aveo Sainte, Delphine son
ýëliouse, aviuit dres,,é un règlement pour sa maison, qui oh igeait
tout son persontel, dorne-tiques, servantes, employés, à entendre

anvsechaque jour. La paroisse d'Ars presque entière asr:istait
tous les jour-q à l'a messe.

j Jeanne d'Arc ne manqua jamais la messe pendant ses campal.
gnes.

Siinte IIellwige assistait cbinquo j')ur à la ùélébration des saints
mystères, avec mu famille.

Lorsqu'il est impossible d'iissister de corps aux divins mystères,
v.issistons y du moins en esîiri& Cette pratique est très réle-
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au Seigneur, comme la prouve le proige arrivé au bietiheureux
Sanotês d'Urbino. Etant, un jour uniptclhé d'aller à la messe, il se
mit néanmoins à genoux pour adorer dç loin notre Soigneur, lors-
qu'il entendit le son do la elouhe annonçatléév'in am e
instant, quatre murailles qui le séparaient du sonmmaire b'entrour
vrirent, et il put voie le prétrea itl'autel, ainsi que. l'hostie toute
rayonnante de lumière. , La cerémonie achevée, les murs se rejoi-
gnirent sans laisser de traces de leur miraculeuse diqjonction.

Que les chefs de famille se fassent ramplacer à la messe par
leurs enfants ou par quelque autre membre do la famille, lorsqu'ils
se voient dans l'impossibilité d'y a-.-sister per3onne.llomnont. Cha-
que famille devrait envoyer b.on rel)i-sontant, chaque miffn, à
l'audience du Roi des rois.-AJons à la nmes e; c'est l'honneur de
Dieu qui l'exige; c'eet la réparation de nos fautes qui nous le
commande; c'est la reconnaissance qui le veut; c'est notre indi-
gence qui le réclame.

Allons à la messe, elle serai notre tré.ýor, notre consolation, notre
force, notre salut, notre persévérance et notre couronne. C'est
bien l'occasion de répéter ici ces paroles de la Sainte LiEcriture:
O si scires don"rA Dei «IOh! 1 i vous connaissiez le dun de Dieu,'
que ne feriez vous pas pour le recevoir ?

Saclhons nous arracher aux douceurd d'an sommeil énervant, caunse
principale du mal que nous sigpnalc-ns -pour devancer l'heure des
occupation2 absorbantes. Cette habitudu entreitiendra la sanité du
corps, procurera la pai:. de l'âme et le salut de la société.

Allons à la mess) #-'est la plus recommandable de toutes les
pratiques.de piété.-

Acta ý;anctZe Sedis

Io S. C. des Rites:
(a) Décret, en date du 9 mai 1889, dans la cause do béatifir:i-

tien de la V. Mère Barat.

(b) Décret de recoinnaissance du Culte rendu à l'abbé Germaiu,
eu date du 9 mai 188.

(c> Décret élevant la fête du S. Coeur au rite double de première
classe, en date du 28 juin 1889.

(d) Décret, en daie du 18 muai 188S9, déclarant que l'office votif
des Saints Pierre et Paul fait partie des offices pro aClro Rornzan.. et
est communicable à e-eu:ý qui récitent ces oaffices.



'LA SEMAINE RELIGIEUSE. 7

2o S. C. de l'Inquisition: Circulaire aux Ordinaires, en date du
1er mars 1889, par laquelle elle les autorise, u nofil dus. pontLife,
à d-éléguer habituellement au= curés le pouvoir de dispenser (les
-empêchements publics dle marb'ga in mortis pcriculo, mais seule-
ment pour les cas où le recours à l'Ordiinire est impossible.

S3o Lettre en date du 25 mars 18ç,9, adreSsée au nom du S. Pou.
tîfo, par S. B. le car'dinal vicaire, à tou les évêques, pour leur
,ordonnzer de laisser à luris cuccesseurs les reliques de la Vraie
ýCroix con tenuo3 dans leurs croix pectorale-,.

4o S. O. des Indulgences:
(a) Indulgences accordéesi u ne prière pour conserver la c-has-

,toté. (16 mars 1889).
(b> indulgences accordées à la récitation du Petit Office de la

T. S. «Viergeý suivant des rites légitimes. (16 murs 1889.
(c) Indulgences eccordées à la pieuse pratique des six .Ddnan-

tches -en l'honneur de S..Thotnas d'Au un. (?4 août 1886).
(d) Induilgences accordées à la récitation d'un petiù office en

i'honneur de S, Thomas d'Aquin. <26 m'ars 1887>.
5o S.0. de l'Indes :
lin S. 0. de l'Index, dans sa séance du 14 juin 1889, 'a mis à

l'index l'Cs deux ouvrages suivants :
(a) Syîtopicîs juis canonici Prout offin erant et Prout nuno sunt

<empora, per JZiereniam .Fior&
I?>ZlR niial.

APOSTOLAT DE LA F12RiE

Lin u ccti DE itsus

Intention générale pour- Octobre iSSU

%ésignýe pae Son É~m. le Caedinal Préfet de la Propagande et béni, par
Sa Saintet6- Léon XIII

l'IiUZiJLIÂTION DP.,s E,,NziElUs DEc VÈ~GLSIE

Naguère, en mêmo temps qu'à Rume d'abominables manifesta-
tions glorifiaient l'apostat Giordano B3runo et déployaient, à la let-
tre, le drapeau de Satan, on vcîyaitil Montmartre et daiîs d'innoni.
brables sanctuaires, les catholiques de tout pays mul'tiplier les
ýamendes honorablos et les solerîtielles cons-écratio»s au divin Coeur
de 1TÉsus. Aini nous appnait d'un coup d'oeil et l'ennemi qu'il
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nous faut combattre, et le.moyen pgr excellence do lui iinfliger à
bref délai uno décisive humiliation. à

Elle es-t absolument certaine, il est vrai, l'humiliation éternelle,*
qu'essuieront, au dernier jour, s'ils persévèrent dans le mal, les
en~nemnis de D[EL et de son Église : Qui habitat in colis irridebit eo08.
Mais ue n'est pas cette humiliation que nous demandons pour eux
ah ! que bien plutôt, comme le dés3ire si ardemment le Coeur de
jÉsus, ces malheureux se convei-tissent et qu'ils vivent 1

L'humiliation-teniporelle celle-là-qu'il faut demander' pour
les ennemis do l'Église, qu'il faut même leur procurer autant qu'il
dépend de no-as avec le iieeours da ciel, c'est qu'ils soient, au plus.
tôt, renversés du pouvoir qu'ils ont usurpé presqu * pairtout, et
qu'ainsi la sainte Église recouvre enifin ln pleine liberté quillui est
due.

A :Rkoxe d'abord, où par un monstrueux attentat, la Révolution
maçonnique et juive a dépouillé de leur inâliénable patrimoine le
Souverain Pontife et, dans sa p)ersonne, les catholiques du monde
entier.

Veuons maintenant à cette France dont le sert, qui intéregse è.
un si haut point tous les catholiques de l'univers, va se décider,>
parlant humainement, aux élections prochaines. Là, depuis 1789,.
les francs-maçons et les juifs et les révolutionnaires de toute
nàuance, ont escaladé le pouvoir, et ils nie s'en servent-depuis dix
ars surtout-que poiur assouvir leurs insatiables convoitises et
pour faire subir, à rimmense majorité catholique, au moyen de leurs
lois scélérates, lai plus insupportable tyrannie. Il s'agoit-en lez;
jetant hýgàlement à bas-de leuir imposer une humiliation double-
ment salutaire : salutaire pour eux, on dépit d'eux-mêimes, bonuin

ildh quia hurailiaisti nie ; isalutaire surtout pour ces multitudes
d'àmes -qu'ils perdent, âmes d'enfants et de jounes gens, d'ignora.nts
-et de simpleF,, do malades et de pauvres moribonds.

Voilà ce qu'il s'agit d'obtenir au plus tôt, non seulement au nomi
de la justice, mais-en le voit-au nom de la plus excellente
charité.

Sans doute, dans cette campagne, les prétres ont le drffit évident
dle ilse mêler de politique, " puisqu'il est question ici, avant tout,
des droits de LiEu et de la conscience, et qu'il s'gde fa'ire voter
le peuple catholique peur ou contre les ennemis de l'Église Cathto-
lique. Ma., bi c'est le drit du prêtre de dire hautement aux fadèles
leur devoir en temps d'électione, c'est aux fidèles d'accomplir vail-
lamment ce devoir, quoi qu'il puisse d'ailleurs leur en coâtter.



ToLutefois3, pour assurer la victoire si désirable qùi CoUronixGr.
cette lutte, il faut joindre aujourd'hui, it l'action vigoureuse, deux

* moyens à la fois nécessaires et infailliblem, la prière persévérante
et l'ardente dévotion au sacré Coeur.

'-É't d'abord, il faut plus que jamais que des coeurs catholiques
S'élève de toutes lis ce cri : Ut ininicos Beclesie hurniliare, di-
,,qeris-Te rogarnus audi nos. 0' Seigneur, wDus vous en conju-

;rns écoutez-nons: daigne z humilier les ennemis devotre Egie
Il faut enfin, pour ontror dans les Va03 actuGes de la JrOVi-

denco, que nous propagions de plus en plus Io culteoial dui saeré
Coeur.

Le Sauveur, parlant expressément do la dévotion à son Coeur
sâcré. V'a déclai-é lui-mômie :Je régnuerai, dit-il, mnalgré mes ennemis?î
Or ce règne Iu Coeur c'est, pour les erinnis de l'Égliso, la suprême
humiliation. Propageons-le donc de toutes nos forces et, suivant la.
divine parole, le t±iomphe est assuré.

PIIPfE QUOTID[E&NE PENDANI' CE MOIS

Divin Coeur de J£esus, ja, vous offre, par le Coeur immaculér
de ilAiRuE, les prières, les oeuvres et les iouffelances de cette journée,
en iéparation de nos otl'ens?s et à toutes vos3 autres intentions.

Je vous les offre, en pnirticulier, pour la prompte humiliation
des ennemis de votre sainte Agi ie, afin d'assarer, av-ec la plénitude
do ses droite, le libre cxueitice de ses ministères- et do efon action.

Unze page inédite de l'histoire du Cap-Sauté

.X. l'abbé Maxirniii Fortin, 1 2o curé 127-1-18ST.

(Suite)

Le 5 jainvier 1878, la paroisse perdit un cit0on qui avait joué-
un certain rôle, l'honorable Elie Thibaudeau. Marchand de pro-
f0e.sion, il ne fut r'as 1ongterûpý sans fermer son comptoir pour se
livrer à la politiqune dont il n'eut pas troi à se plaindre. Il repré-
zenta le comté dé Portneuf à plusieurs repries, fuit ministre pen.-
danît quarante. huit heures dant;le cabinet Brown-Dorion, il acc.-pta

en1863 la position de regristrateur qu'il oéeupa jusq1i'à sa mort.
Ses reste rïiortelA reposent dans le coin nord-est du cimetière daý
Cnp-,- anté, oùi un suj'erbo monument rappellu sa, mémoire. Si mi
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-doit à la vérité dle dire qu'il ne fact pas. toujours le bras droit de
ses curés, on peut affirmer en revanche qu'il a lai-sé la réputationi
d'homme intègre et charitable.

Quand ue église est pourvue d'un carillon de ý1oehes, il est
rare que la curé no rêve pas ensuite l'aequisition d'un orgue,
,qu'on peut appeler le carrillon ihiélrieur. 311. Fortin éprouva,
.cômme tant d'autres, cetto légitime timbition, et commcnça à
-lgitrr la que3tion en 187.9. Mauis l'acquisition d'an orgue n'est
pas toujours ce qu'un vrai peuple pense, et avant de l'entendre
ronfler ees airs ioleine!-< et harmonieux, il faut se résigner à
entendre bien des notes diseordatife. Tout le monde, comme le
,disait monsieur le curé Gatien à propos do peinture, n'est pas
tenu de goûter les b.'iutés de la musiïque. Pour plusieurs, rien
n'esteoni1 jar..b1e au chant s:'ns accompagnement, et un simple
harmonium est un objet de luxe à leurs yeux. Le coaseil de la
fabrique fat bais! de la question de l'orgue, pour la première fois,
le 9 decembre 1879. Dux requnies lui furent présentées : l'une
signée de 111 frns~nnirexprimant le dé-sir de voir la
fabrique faire cette :iequi.sition ; et l'aitre signée par trente-cinq,
s'oppos:ant à cette mesure. Les maarguillez-s éwi-ent, paraît-il, en
majorité hostiles au projet; maisayant commis la faute de quitter
la salle un instant, sans a.vo)ir demandé de suspendre la séance,
les aiutres inar;g-i liers b'eiupres,èrent de demander le vote, et
réso'urent à 1Funanité que le curé, conjointemetit avec la mur-
guiller ci! charge, etait autorisé à acheter, aux fraie de la fabriane,
un orgue qui devait être, dans la pen.sée des roqaéran:s- une ofiï<unde
faite aux Sacré-Coeur du Jésusl en reconnaksance des graices
2péciules neeordé,ds à la jparoissýe. (1)

Quand les marguillere, surtis pour se concerter entre eux, firent
de nouveau leur entrée dains la salle, ils eurent le désappinte-
ment de constater que tout était réglé, et jurèrent, mais; un peu.
turd, que pareil t4iur ne leur arrive. iit plus,.

Six mois plus tard, la confe:ctions de l'orgue était terminée, ut
,on en fit la be-nédiction tt l'inauguration solennelles, le 29 juillet,
au milieu d'un grau t concours du pouple. 1-e Révd. M. N. Bellen-
ger, curé de Desehambut, prâsida la c-rém-)niu do la béneédietion,
e0t la tache igréable -le l'inuuguratlon fàst partagea par M. l'a-bbé Cr.
R. Fraser, par MM. G. Gaîgnon et G. -le St. Goare On remarquaiit
au chSeur. N,]M. les abbée Fi. Pilote, IX GAdbout, T. il~ Beau lienl, G.

(1) L3 eur,6 et le L-oi2i"mo martailtcr faront :zr~, Io !?3 ji.uicr leo 1
c-iCr la factura do 1'--rb-ae i. M. Dury de QuGCb"%, zu pr'x do $153 I.OID.
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Gaudîin qui officia et donna la bénédiction papale., IV. Blaig, J.
Martel, Au,g. Gosseli n, L. Chabot, J Soniard. 0. Godin, T. Labroo-
que, G. B3. Dionne et L. Dumont.

Il eAt juste de dire ici que si la paroisse du Cap.-Santé a l'avan-
tage do posséder un orgue, elle le doit en grande partie à M. le
notairo de Si, George, qui a été l'instigatteur du mouvement, et
ni'a reculé devait. aucun sacrifice lieur le mener à bonne Oin. Non
content de cela, V~ s'est engagé à remplir gratis les fonctions d'or-
ganiste -et ce kervico et d'autant plus appréible qu'il est
musicien expert, et qu'il ferait lin excellent maître de chapelle
dans n'importe quelle église de ville.

Une guérison miraculeuse dns le snnctuaire de Salute
Anne de Beaupré.

"L iéu est admirable dans ses saints,"i dit i'Ecritore Sainte, et
cette adimirution s'impose surtout lor-sque l'op voit deoses yenx, et
qu'on toueha, en quelque sorte du doigrt, quelqu'une des mcrvoil-
les que ce Dieu de bonté veut bien opérer par t'intercessîon de ses

-élus. C'est ce qu'ont éprouvé dernièrement tontes les personnes
qui demeurent actuellemeiit à l'flôlpitail du Sacré-Coeur, à Pocea-
sien de la guérison mirae',leuse d'une des malades de cette Maison.

Dello Flore Lapointe.. do Ste-Justine, était mal:ide depuis six
an, et, depuis traie n, elle était clouée sur un lit ue douleur, sans
pouvoir ce lever ni prendre d'antre position que celle da rester
jour et nuit couchée sur le dos. Les médecins n'avaient pu lui
&pporter aucun senlagercnnL Au cimmencemen.t du mois de juil-
let dernier, elle -,e fit transporter à l'Hôpital du Sacré-CSour, espi-
rant obtenir sa guérison, ou un innins du souflagement, Eous les
soins des médecins de cet hopital Mais, nprà-ý uvoir pris --Onn ais-
sance de sa -.ituation, deux medecins déclarèrant ne pouvoir rien
faire pour qa guérison.

N'attendant. plui de -.ecour.q du côté des imédecins et e voyant
c'iidamnéo à deme~urer touie su vie d:ans son infirmité, àX charge auX
autres, elle réýz-1lut de s'adresser à la BorntSainte.Inrie. IRsrîplie
de la plus grande confialica, elle demande à être tra-nsporté1e dan3
le temple où coetici grande Thaumatorgz du Cana se p1Lnýt ù
man.ifes;t--r son pouvoir auprès da Dicu.

Lundi matin donc, 2 de c~e rmoii-. dc septzmbrz, on la transpzir"I
sur son lit de l'lôpital du S:ncrà-Co-ar au bateau à vap,,ur. Arié

.75
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dans l'église elle fut placée près de la statae de Sainte Aune où on
lui apporta la Sainte Commun ion avantla messe. Elle avait espéré
d'obtenir sa guérison dans ce moment solennel pour elle; inait; le
Bon Dieu voulait éprouver q3neore za foi. Quoiqu'un peu. décon.
ragrée, elle continua cependantià prier avec d'autant plus do con-
:fiance qu'elle se sentait un peu soul.agée.

Après la messe en lui fit vénérer la Sainte Relique et, au moment
où on la lui appliqua sur la partie la pius souffrante de son corps,
elle éprouva en elle quelque chose d'extraordinaire et d'inexplica-
ble. Elle se sentit guérie, capable de se lever .et de marcher.
Alors d'elle-même elle se mit à crier, à pleurer, à rire, -à parler sans
trop se rendre compte de ce qu'elle disait et faisait. Pais elle ser
leva et se mit à marcher, au grand étonnem~ent des tém"ioins de ce
miracle.

La nonvellu de cettu étonnante guéri-on pnrvint, le jour xn6me,
à l'Hôpital du Sacré-Coeur où on avait bien prié pour que les voeux
de cette bonne fille fussent exaucé-;. L'émnotion fut grande et des
larmes tombèrent des yeux de plusieurs, au Sacré-Coeur, lorsque,
le lendemain au scir, on vit la pauvre inal-,de de lit veille descen-
dre ftheilement de la voiture, avant d'ai-river à l'Hôpital. et se ren-
dre seule -t à pied, afin de donner à tous la preuve de sa guérison.
Tous la f'élieitait-ent, mais elle au contraire ne cessait de remercier,
pour les prières qu'un avait fauites et auxquelles seules elle attri-
buait ea, guérison.

C'était peu de temps avant la prière qui se fait tous les soirs à
la chapelle, et Pelle Lnpoir-te --&y rendit et -sy agenouilla, comme
toutes les personncsý qui assistècrent à cette prière. On y chanta,,
en actions de gràcez, le cantique populaire dont le pieux refrain
est si souvent répété avec bonheur et transport par les pièleorins
zeconnaissants :

;Daignez, Sainte Anne, en un si b2au jour,
49 D vos, exaf-nts agréer l'amour. "

.£rxnc- Cris. TRUDELLE.

Liste ties chng.ements ecclésiastiques clans l'rhdics
de Qisébec

CURÉS

Le Rvd. M,1. F. X. Bý.an-er, du ehapelinrit de,, Soeur. de la
Charité. Ù la cura de Sr- Augustin.

Le- Rvd. II Ch. Lestsard, de la cure de N.-D. de la Garie, ià celIle
dec Si. Romuaild.
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Le Rrd. M. A. Belleau,-de la cure de St. Pierre-Baptiste, à Celle
de St. Vital Lambt'jn.

Le Rv.M. A. Bune-hard, à.la cure du St. Pierre-Baptistoj.
Le-Rvd M. BU. Fréchette, du vicariat de St. Frariçois R,'vière-dai-

Sud, 1. la cure de Lavai.
Le Rvd. M. 0. Cantine du vieariat de 'Lilet, à la týouve!Ie cure

de St. Damase.
Le :Rvd. Ù. S. Jolicoeur, du vicariat de MonImagny, à b,. non-

-relie cure de N.-D. du Rosaire.
Le RvJ. M. J. Valin, du vicariat do Fraservlo 1 à Et. nouvelle

cuze de St. Méthode d'.Adstochi.

TVlCAIRES

Le Rvd. MIN. F. XM Couture, de la Préf.eture du golfe St Laurent,
au vicariat de Ste Julie de Somcreet.

Le Lvd. M. A-. Vézina, du v:curi.,t de Sherbrooký', au vieariat
de SL-Basiie.

Le RAd. M., B. Corrîvean, du vicariat de SI-Andrèé à celui de St..
Joseph de Lévis:

Le D. M. A. Talbot, du vicariat de St-Augustino à celui de
Mlontmagny.

Le Rvd. M. L. :Bacon, du vicariat de St-Gervais, à celui do l'Is-
ket.

le Rvd. M. F. X. Caqra-in, du vicariat de St Josephi de Lévis)
à c'9lui de St-François de la Riv. du Sud.

Le Lvd. M. L. G-aroa, du viecriiat de St-Ephrem de Tring, à celui
de St-Anidrè.

Le -"tvd. M. V. East, du vicariat de- Ste Jui? 2-à celuni de St-Ger-

Le Rrd. M. J. LePv:-sseui du collêgm Rigault au -vicariat de
F ras:zrvi 11e.

la Rvd. 31. O. Lanclai', du vicariat do Lotbiniè*ra à celui de St-
Yiect-zr de Tririg.

Le Rév. M- Morissette, du vicariat de Mocatmagny, à elui de
Suint-Charles de Bollecha-se.

Aa in r de QuMbeC : Les Riévds MM. P. O'Lary, et AldCiio

A1u collti*g de Z-Sarte Am. n: Le Rév. M. G. Gaudrzau.
.4 iXospicie des #%urrzCe G½itý ; Le n.év .£GoT>bz>ut.
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AB,.ZNTS
À Bonie : M. Atiguste T:iseha*rctu j .

Auxr États-Unis : MNM. A. Casgrain. L. Marceau, J.-l3. Dnpnis,
J.-T. lindon T. Blais, J.-E. Laborge, Tii. G iguère.

A Ottaa: Mgrr Tanguay, MIM. G. Talbot) J. Maguir3 et Pe-S.
Rudon-Beaulieu.

Au Vicariat apostolique de .Pontiac : M. P. Vincent.
A ,Sherbrooke: M.M. L.A. Uivéquteet J.-O. Guimond.
A Chicoutimi : MM. B. .Boily, J. Girard, T. Mareoux et A.

Magnan.
A la Prefecture du Golfe Saint-Laurent:- MàM. J.-B. Thiboutot,

3.-A. Lat'rance, P. Lemay, 0. Richard, P. Quellet, A. Vaillaneourt.
Les révds. MM. Ruot et S.-. Grondin ont obterra la permission

do se retirer du saint ministèro.

NOUVELLES RE LIGIEU.àES.

QuÊtso

La -retraite du Grand Séminaire do Québec, commencée le 14, a
été prêchéo par le rév. P. Fievez>, et celle du Petit Séminaire, eom-
mencée le 18, a été prêchée par Mgr B. Paquet et par le rév. P.
Gonthier, ancien élève do cette maison, oui doit garder de lui un
excellent souvenir.

LNICOLET
M. l'abbé P. I. Suzor, ex-curé de Nicolet, abandonne le minis-

tèie cet automne pour prendreý sa retraite

Le rév. Frère Vifleneuvo. natif de Québae, a dernièrement
prononcé ses voeux perpetuels au scholasticat d'lOttawa.

ORDINATIONiS

Jeudi le 19 septembre dernier, dans la chapelle du Grand Sémi-
naire, de Québec, Son Eminonce le Cardinal Taschereau a fait les
ordinations suivantes:

Tonsure : M.M. René Fortier, Hégésqippe DorIon, Odilon ])upuis,
.Alfred Lortie, Edouard Pâtuet, Louis Duchesnaux, Joseph
Veilleux, Alfred Paré, Philéas Filion, Pierre Leclerc, Ferdinandi
Bédard, Josiph Thibaudeau, Lugêène Pelletier, Olivier at,
Gédeori Laverdière, Engèýrie Siroi-,, Elias Roy, Joseph Morin, du
diocèse do Québ-, -1; Daniel-Joseph Sheehan, du diocol_-a de Spring-
field; Thomas O'Brieu, du diocèse de Rlfi; ilamFlu .dU



diecèse d'Har-bor-Grace; James Cohalan, du diocèse de Saint-Jean,
N. B.; -J. Hl. Bluiqulêre, au diocèse de Charlottetown; Hug-
MûPherîson, du diocèse d'An tigonish.

Ordres moinefres: MM. Henri Simnrd, Jean-Bruptiste Dorome,
Adjutor Faucher, Pierre Godbout, Wilfrid Carrie~r, 1ouis Doucet,
du diocèse de Québec; AlexianCer Peter NleLella.n, Daniel B. Reid
et !cloxander MeAula.y, du diocèse do Charlottetown; John
JW'-atters et Michael Gallivan, du diocèse d'Ogctensbarg.

Samedi le à0i setptembre, dan~s la Basilique Notre-Damne de
Québec, Son Erninonco a fait les ordirations snivantes -

Ordres moindres. -M.Joseph-Philéas Turcotte et Pierre-
Augiiste Msircoux, du diorèse de Québec.

Sous--Diaconat. - MIL Louis Dion, HEonoré Rudon, Etienne
Clountier, Cléophas Simard, Bruno, Leclerc, Arsène Hudon, Sal-
luste Ripbhcrd, Magioiro Destroismaisour, DeniÎs Garon, Philéas
Roy, Cléophas Pieber, Gustave ]Rémnillard, AmédéeGosn,
Josephi Jobin, Alfred 11orissette, Mendc>za Bernard, François
Pelletier, Teler-phore Scaucy, Sauveur Tureot-'.a, du diocèse de
Québec.

Dimanche le 22 septembie, Son Eininence a conféré le diaconat
à tous le B messieurs qui avaient reçu le sous-diaconat la veille.

MISTOIR£ D'UNE PE1USECUrIIO, PAR ]LA SReUR
MiIECZYSLAWVSKAI, BASILIEN-NE

EXPULSION Dr, ilrlsr,, 18-40

<Suite.)
Ce:penda-ýnt la perzécation devenait de plus en plus violente.

Michalewicl*z sans cesse ivre depuis ton apostasie (lui qui jamais
auparavant ne prenait une goutte da liqueur forte), portait habi-
tn&llenient, une- bouteille d'eau-de-vio dans fa manche. «Un jour,
en sortant de chez nous, il glissa, tomba la t9te, la première dans
une mare d'eau et y expira. Dieu, ayez pitié de son âme4..

Des ezernices, en apprenant'cette nouvelle, iious menaçaient en
nous disant: ',Vous êtes bien heureu.e.s que cet accident soit
arrivé le jour et -non pas ln ýijuit;- car nous vous en aurions ac.!-
eées.,et vous auriez été fouettées à mort." Depuse ce temps nous
pu-,s-âmes so-as les ordres du pope rsinnon, qui nous maltraita plus
cruellement encorz, et nouq réé mtsns cesse:- Je ne suis prze
un 1-licbaleviez.

(A kguire)ý



CHIEMINý ]DE]Of

- DE QUE8EC A STE-ANNE DE BEAUPRE
ATLLLANT A L'EST.

Liqez eni descendant.

-Dimanche ITous les jours
seulement. Dim. excepté.

.Fçp b-p E Ex
P. M. A. M. P. B.

6.00 1.45 6.30" 7.(
t;.05 7.50 6.35 7.35
6.20 8.02 6.50 7.47
6.35 j8.20 7.05 8.05
6.4518.40 7:2518:25

STÂ11ONa.

Beauport
Mtontmorency

Is'Am.nge Gardien
Ohateau Riclier

Ste-Anne

ALLANT A L'OUEST.

Tous les jours Di-mane-he
Dhin. excepté. seulement
Emp. Lzr'- Exp. Exp.

.r. MN P. i. -7 ùP
6.30 4.15 7.15.5.15
6.20 4.05 7.05 5.05
6.07 3.50 6.524.50
5.5ti s.35 6.35 4.s5
5.380 3.20 6.15 4.2"0

Lises en montantDES TRAINS SP] CIUX POUR PELÉRINAGES CIRCULERONT TOUS LES
DIXMINCH1ES JUSQU'AU 1er OCTOBRE 1889.:

DÉPARÀ1T: Uledleyville 6.0o) a.i Iste-Aumie 11.3> rn
la IIcdIe.yville 1.30o p.rn.

Arvf. à Ste-Anne 7.15 a.
de lledleyville 12.45 p.m.
et Ste-Anne. 2 45 n.m.

Prixc du pasage aller et retour lère ci wes $0.85, 2nde classe $0.60.Grande réduction pour pèlérinage de XOU ou plus.Pour autres informations s'adrc,çar à
-s. S. ESSMUAN,

Gérant.
W. R. RUJSSELL,

Surint-ondant.

COJ1CORDIAL 'VILEYkLFtDS

COMTE DYESSEX, SANDWICH, ONTa
E1NEST GfIR flDOT ET Ç'ip., PROPIÉTAIRES

Vin do Messe approuvé par Son Eminence le Cardinal T;uche-reau et tous les Evi&ques de la Puissance. Vin de Table ou O1aretde première qualité.
Pour prix, etc., s'a dresser 4û Ernest GflRARDOT et Cie, Sand-wich, Ont,, ou à M. -A. LAŽNGLAIS, Québec.


